
Un Itinoraire de Chypre en Ferse d'aprte le Parisinus 1712.
Foi. 424. Περί εις ους βονλοινται πορεν&ήναι εις τον

τόπον του» Ούζονχαοαν.
ΕΙ' τις βονλεται ίνα πάγη f l g τον Ούζονχαόαν τον τόπον, μάλλον

δε είς το όχαμνίν τον, ο&εν έοτίν 6 θρόνος της βασιλείας αυτόν, ήγονν
είς το Ταβρής, δια να ή£ενρτ] &1ς π06ας ημέρας ημπορεί να ύπάγτ] δ
τινάς πεζός χαι χαβαλλάρις1), γράίφω 6ον ακριβέστατα όντως.

Πρώτον μεν περνάς είς την ΙΚνπρον με πλενόιμον έπειτα δε από
τον χάβον τον νηόίον της Κνπρων έως την Τρίπολίν έότιν πέραμαν
μίλια |7. λοιπόν περνάς δια μίαν αρμένιοίαν έπειτα δ^ από την Τρί-
πολιν όηχόνεται πεζύς αν&ρωπο£ χαΐ υπάγει έως το Χάμα &διά*) ίο
ήμερες τρεϊς χαΐ 6 χαβαλλάρις ύπιάγει δια μίαν ήμίβην ήμέραν χαΐ άπο
το Χάμα3) οηχόνεται ό πεζός αν&ρωπος χαΐ υπάγει δδιά ήμερες δύο
είς το Χαλεπιν χαΐ 6 χαβαλλάρις υπάγει όδιά μίαν ήμέραν.

* Άπο το Χαλεπιν όηχόνεται 6» πεζός χαΐ νπάγει δδιά ήμερες δύο
είς την Μαλατίαν χαι ό χαβαλλάρίΐς δδιά ήμέραν μίαν. 16

Άπο την Μαλατίαν ό πεζός υπάγει δδιά ήμερες δύο είς την
Τραπνρίαν χαΐ ό χαβαλλάρις δδιά ήμέραν μίαν.

WJTO την Τραπνρίαν 6 πεζός αν&ρωπος υπάγει όδιά ήμερες τρεις
είς το Χαμίτι χαΐ ό χαβαλλάρις δαά μίαν ήμί(5ην ήαεραν.

Άπο το Χαμίτι ό πεζός avd-φωπος υπάγει είς το Ταβρεοξην οδιά so
ήμερες οεχα εξ χαΐ ό χαβαλλάρι.ς δδιά ήμερες ι β', ο&εν έότίν το
οχαμνίν τον Ούζονχαβαν.

Λοιπόν άπο μεοα άπο την Τΐρίπολιν ί'ως το αχαμνίν τον αντον
Ονζούχααα<^^ υπάγει ό πεζός άνθρωπος ύδιά ήμερες χη' χαΐ ό χα-
βαλλάρις οόιά ήμερες ιη'. Τέλος. 26

Α la suite des 422 feuillets ein parchemin du manuscrit grec 1712
ont ete ajoutes quelques feuillets en papier (fol. 424—fol. 429) qui

1) cod. καβαλάρης; de meme plus toas.
2) Pour la forme o tcc = ίιά cf. Knumbacher, Ein vulg rgriechischer Weiber-

spiegel, M nchen 1905 p. 418.
3) cod.
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224 I. Abteilung

datent du XVe siecle.1) D'apres cet itiineraire qui occupe le recto du
premier de ces feuillets, le voyageur, airrive Chypre, gagnait par iner
Tripoli de Syrie (Tarabolous). La, il jprenait la direction du Nord, se
rendait Hama, Alep, puis Malatia, au sud de l'ancienne Melitene.2)
D devait ensuite abandonner la directicon du Nord pour arriver, apres
avoir traverse le lieu noinme Τραπνρααν(?\ Harn i t ou Amit, l'an-
cienne Amida8), aujourd'hui Diarbekir.44) De la, continuant s marche
vers Test, il arrivait Tabriz ou Tebriiz.

Cette derniere ville a re$u plusieiurs denominations chez les By-
zantins. L'auteur de notre itineraire Taappelle Ταβρής (5) et Ταβρέοζην
(20); Cedrenus 11,573, Ταβρέ&ον; Cha cocondyles, 167, Ταβρεξη. Au
XIVe siecle, un eveque est mentionne a ι Τανρέζιον (Miklosich et M ller,
Acta et Diplomata, 11,228), de meine ; Tabrizum, (Assemani, Biblio-
theca Orientalis, II, 253, 258). Faut-il identifier Tabriz avec Ταροντξα
et Dara (B. Z. [1892] 269)? Pour Tarroutza la preuve n'est pas faite
Quant Dara, eile est certainement lai ville qui, prise par les Arabes
en 638 (Theophane, ed. de Boor, I, 3440) ou en 641, etait situee au
nord-ouest de Nisibe (Assemani, B. 0. II, 103, 119) et subordonnee au
patriarcat d'Antioche (B. Z. [1892] 25Σ5, 256, 268) puis, au XHe siecle,
administree par le metropolite de Mardiin. II se peut que les Grecs aient
appele plus tard Dara, Τανρες (Hiercocles, Synecdemus, ed. Parthey,
312, 315, Λάρες το νυν Τανρες, Λάριας το νυν Ταϋρες), mais il ne ,
s'ensuit pas que Dara puisse etre idemtifiee avec Tabriz.5) Faustus de
Byzance, en efifet, Signale plusieurs repmses Tf aures, Tfaurez (Thauresch)
comme etant la residence du roi de Peerse, situee dans le pays d'Atrpa-
takan (IV, 25, 39; V, 2). Or, d'apres lle temoignage de Faustus, Atrpa-
takan ne serait que FAtropatene, la -partie nord de Tancienne Medie
(Pape, Griech. Eigennamen, 'Λτροπατηινη), appelee aussi par les Arme-
niens Atrpatunikh, Atrpajakan.6) CVeet uujourd'hui le grand distriet
persan d^zerbeidjan, qui a pour capittale Tabriz. C7est bien dans cette
ville ou se trouvait alors «le tr ne <de Ouzouhasan», ou de Ouzouii-
Hasan (5,20—24) que se rend notre voyyageur. En voici une autre preuve.

1) Cf. H. Omont, Inventaire sommaire cdes Mss. gr. de la Bibl. Nat., II, 128.
2) Cf. Kiepert, Karte von Kleinasien; Stieler, Hand-Atlas, 59, 61; Regina!d

Lane Poole, Historical Atlas of modern Eutrope, LXXX.
3) Cf. Conybeare, On some Armenian INotitiae, B. Z. (1896) 121, 124; Geizer,

nged. und wenig bek. Bist merverzeich. der' Orient. Kirche, B.Z. (1892)249,265,259.
4) Cf. J. Saint Martin, Memoires hi*t. t et geogr. sur l'Armenie, I, 165; Cholet,

Armenie, Kurdistan et Mesopotamie, 248; F. IB. Lynch, Armenia Travek and Studies,
I, 358, 359.

5) Cf. Reiske, Comment. ad Constant. IPorphyrog. de Cerimon. aulae byz., 394.
6) Cf. M. Lauer, Des Faustus von Byzeanz Geschichte Armeniens, p. .V, IX-
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J. Ebersolt: Un Itin^raire de Chypre en Perse d'apres le Parisinus 1712 225

Dans la seconde moitie du XVe siecle, Ouzoun-Hasan (Hasan le
Long)1), chef de la tribu turcomane du Mouton-Blanc, etait devenu
maitre d'une partie de l'Armenie et de la Perse, apres avoir chasse de
Tabriz, dont il fit s residence, la tribu ennemie du Mouton-Noir (1468)
et vaincu Tarmee du sultan Abou-Seyd (1469).2) II avait eu des
rapports avec les derniers empereurs de Trebizonde. Jean IV, qui
lui avait donne s fille en mariage, etait son allie.8) Mais cette
alliance fut de courte duree. Hasan s'empressa d'abandonner David
Comnene lorsque Mohammed II vint bloquer Trebizonde. Aprfcs la
chute de Trebizonde, le grand khan, se sentant menace, avait demande
des secours a la Republique de Venise, qui lui envoya 200 artilleurs
Italiens. Cette aide ne lui servit de rien. En 1473, Mohammed II
attaqua Ouzoun-Hasan avec une forte armee qui ecrasa les Persans
et les Turcomans pres de Terdjan. Ouzoun-Hasan s'enfuit a Tabriz et
Mohammed restait maitre de toute TAnatolie.4)

Ainsi la Perse, au XVe siecle, etait en rapport d'une part avec
Trebizonde, d'autre part avec Venise. Et la route pour se rendre de
la mer Noire Tabriz etait dej , sans doute, celle que suivent aujourd'hui
les caravanes, qui transportent les marchandises europeennes par Erze-
roum et Bayazid dans le grand entrep t du commerce de toute la
Perse.5) Mais la Perse avait aussi une voie d'acces au bassin Medi-
terraneen. En 1473, la Republique de Venise avait envoye Ouzoun-
Hasan un ambassadeur Giosafatte Barbaro6), pour lui apporter des
subsides contre les Turcs. Le Venitien se rendit Chypre, aborda
la c te de Cilicie, passa par Tarse, Adana, Ourfa (Edesse), Mardin et
de l gagna la Perse.7) Cet itineraire est beaucoup plus direct que

1) Ouzoun-Hasan a e*te* appele* par les Byzantins Ονξονχαΰαν, Ονξονν Xceaav
ήγεμών, Χνβάνη ό μακρός, Ducas, 339; Chalcoc. 490, 497; Historia polit Constan-
tinopoleos, 26, 37, 72.

2) Cf. J. Malcolm, Histoire de la Perse, III, 344, 345; J. Dannesteter, Coup
d'oe sur l'Histoire de la Perse, 63; G. Weil, Geschichte der Clialifen, V, 338.

3) Cf. Chalcoc., 490; Eamusio delle Navigationi et Viaggi, Venise, 1583, II, 84;
J. Ph. Fallmerayer, Geschichte des Kaiscrthuws van Trapezunt, 259 s.; K. Krum-
bacher, Gesch. der byz. Litt.* 1050.

4) Chalcoc., 494; Ducas, 342, 343; Phrantzes, 413; Leunclavius, Annales Sul-
tanorum Othmanidorum, Francfort, 1596, p. 30, 31; J. Malcolm, op. cit., Π, 252; G. Weil,
op. cit.y V, 340 s.; Lavisse et Rambaud, Histoire generale, III, 863, 864.

5) Cf. F. B. Lynch, op. cit., II, 8, 205, 440; Malte-Brun, Geographie universelle,
V, 126, 127.

6) Cf. G. Barbaro, ambasciatore ad Usunhasan di Persia, Lettere al Senato
Veneto, ed. E. Cornet, Venise, 1852, p.44, 65, 82, 113.

7) Cf. P. Bizarus, Eerum Persicarum historia, Franciort, 1601, p. 458 s., Itine-
rarium J. Barbari ad Persarum regem.
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celui du Parisinus 1712, qui fait faire a son voyageur un long detour
par Malatia et Diarbekir, alors qu'il ettait plus court de passer par
Ourfa et Mardin. En outre, l'auteur nie semble pas avoir une idee
tres precise ni de la distance ni de la (duree des trajets. Le long et
penible voyage de Tripoli ä Tabriz dewait s'effectuer en 28 jours a
pied et en 18 jours ä chevaL Ce qui eist ä peine croyable; d'autant
plus que nous voyons notre voyageur frmnchir les distances entre Tri-
poli et Haina, et entre Hama et Alep (9—13), qui sont respectiveinent
de 120 kilometres environ, a vol d'oiseaiu, en 3 jours et en 2 jours ä
pied, en une journee et demie et en unei journee ä chevaL Sa rapidite
est plus etonnante encore pour le voyaige de Alep ä Malatia, qu'il
eflFectue en 2 jours ä pied et en un jouir ä cheval (14—15). Cet iti-
neraire est donc faux quant ä la duree (des trajets. H a pu cependant,
malgre ses detours, etre suivi par les miarchands, qui, pour atteindre
de Chypre et de Tripoli la grande wille commer9ante de Tabriz,
passaient par Alep, l'entrepöt du coinraierce europeen avec TTnde et
par Diarbekir1), oü se croisaient les routees allant de Khai-pout ä Mossoul
et de Tabriz ä Ourfa et Alep.

Paris. Jean Ebersolt.

1) Cf. Vivien de Salut-Martin, Nouv. Dicct. de Ge'ogr. univers. II, 48, 614.
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